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L a Côte d'Ivoire, premier producteur mondial de cacao, a signé un « accord 
» avec les négociants et les industriels en vue de « 200 Fcfa d'ajout » sur le 
prix garanti qui devrait passer à environ 1000 F/Kg pour les ventes 2020-

2021, selon une source proche du dossier. « Avec les accords que la Côte d’Ivoire 
vient d’avoir avec les industriels, ça sera 200 Fcfa d’ajout au profit du producteur, 
notamment sur le prix garanti qui devrait être porté autour de 1 000 Fcfa que nous 
allons avoir l’année prochaine, pour la campagne 2020-2021 », a expliqué cette même 
source.

Après l’accord sur le Différentiel de revenu décent fixé à 400 dollars (236.471 Fcfa) la 
tonne de cacao, la Côte d'Ivoire et le Ghana ont « réussi à conclure leurs premières 
ventes de la récolte 2020/2021 dans le courant de la semaine dernière », a confié une 
autre source proche du dossier. « Le 1er octobre prochain, nous augmenterons le prix 
du cacao, je veux qu'on revienne à 1.000 Fcfa et nous allons augmenter régulièrement 
le prix aux producteurs », avait dit SEM. Alassane OUATTARA, Président de la 
République de la Côte d’Ivoire, dans une interview diffusée à la télévision d’Etat à la 
veille de la commémoration de l’an 59 de la Côte d'Ivoire.

Source :        https://apanews.net/index.php/news/cacao-ivoirien-accord-en-vue-dun-prix-

garanti-denviron-1-000-fcfakg

La Côte d'Ivoire, premier producteur mondial de cacao, a signé un « accord » avec les négociants et les industriels en vue 
de « 200 Fcfa d'ajout » sur le prix garanti qui devrait passer à environ 1000 F/Kg pour les ventes 2020-2021
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L 'Agence américaine pour le commerce et le développement 
(USTDA) vient d’accorder une subvention pour un projet 
de centrale à biomasse en Côte d’Ivoire. Elle produira de 

L’USTDA finance une centrale à biomasse de 
cosses de cacao

l’électricité à partir des cosses de cacao.

Au moins cinq projets de développement viennent de recevoir des subventions de l’Agence 
américaine pour le commerce et le développement (USTDA). Parmi ceux-ci figure la 
construction d’une centrale à biomasse. L’installation fonctionnera avec les cosses de cacao 
dont sont extraites les fèves de cacao qui servent à fabriquer du chocolat.

Le gouvernement ivoirien prévoit de construire cette centrale dans la localité de Divo, au sud 
pays. En Côte d’Ivoire, Divo est considérée comme le fief du cacao. Et la centrale à biomasse 
qui sera construite sur place ne manquera pas de matière première, puisque la Côte d’Ivoire 
est le premier pays producteur de cacao. En 2017, ce pays d’Afrique de l’Ouest a produit 
2,01 millions de tonnes de cacao sur une production mondiale estimée selon l’Organisation 
internationale du cacao (ICCO) à 4,7 millions de tonnes.

Source: https://www.afrik21.africa/cote-divoire-lustda-finance-une-centrale-a-biomasse-de-cosses-de-cacao/

L’USTDA finance une centrale à biomasse de cosses de cacao

R eprise à 51,6% par le canadien Westbridge Mortgage 
REIT depuis janvier 2018, la Banque de l’Habitat de Côte 
d’Ivoire (BHCI) est à court de liquidités. La recapitalisation 

V IVO ENERGY CI, l'entreprise spécialisée dans la distribution 
et la commercialisation des carburants et des lubrifiants 
Shell en Côte d'Ivoire, a poursuivi son expansion au premier 

Côte d’Ivoire : la BHCI dans l’œil du cyclone

VIVO ENERGY CI enregistre une hausse de 
4% de ses bénéfices au 1er trimestre 2019

à hauteur de 10,7 milliards de Franc CFA de la banque n’a pas suffi à couvrir 
ses engagements et suivre une spectaculaire hausse de la courbe des effectifs 
passés de 170 employés à 270 en l’espace d’une année d’exercice.

Source: https://www.financialafrik.com/2019/08/27/cote-divoire-la-bhci-dans-loeil-du-

cyclone/

trimestre 2019, marqué par la progression de +4% de son chiffre d'affaires à 88,2 milliards 
FCFA à n mars 2019. Cette évolution du chiffre d'affaires s'explique par la hausse des 
volumes (+5%) et de la vente des prix des carburants à la pompe. 

En outre, la progression de +15% à 2,5 milliards FCFA du résultat d'exploitation de la société 
à fin mars 2019, inhérente à l'amélioration des marges et à la maîtrise des charges, a induit 
une hausse de +4% à 1,65 milliard FCFA du résultat net sur la même période.

Auréolé pourtant de fondamentaux solides, le titre VIVO ENERGY CI navigue 
malheureusement sur ses plus bas depuis près d'un an et se trouve dans un canal baissier 
sévère depuis le 26avril 2019.

Source:https://www.sikafinance.com/marches/hausse-de-0-10-de-la-brvm-a-l-ouverture-lundi-les-

155-points-en-approche_18523

la Banque de l’Habitat de Côte d’Ivoire (BHCI) est à court de liquidités
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L 'encours des créances intérieures des institutions de dépôts 
de l’Union Économique et Monétaire Ouest Africaine 
(UEMOA) a augmenté de 2.585,7 milliards de FCFA (soit 3,878 

UEMOA : Hausse de 2.585,7 milliards de FCFA 
des créances intérieures en 2018 

milliards d’euros) à fin Décembre 2018 comparé à son niveau à fin décembre 2017, selon les données de la Banque Centrale des Etats de 
l’Afrique de l’Ouest (BCEAO).

Cet encours s’est situé à 30.023,8 milliards de FCFA durant la période sous revue 
contre 27.438,1 milliards de FCFA à fin décembre 2018, soit une progression de 
9,4%. « Cette évolution est induite par l’effet combiné de la consolidation des créances 
nettes sur l’Administration Publique Centrale (APUC) et des crédits aux autres secteurs 
des économies de l’Union », avance la BCEAO. Les créances nettes des institutions 
monétaires sur l’Administration Publique Centrale se sont en effet établies à 7.960,8 
milliards de FCFA à fin décembre 2018, en hausse de 684,0 milliards de FCFA par 
rapport à leur niveau à fin décembre 2017. La progression fait suite à l’accroissement 
des dettes des Etats à l’égard des banques (890,8 milliards). Sur la même période, 
un an plus tôt, la Banque Centrale souligne que les créances nettes des banques sur 
les Etats avaient augmenté de 949,1 milliards de FCFA.

Concernant les concours des institutions de dépôt à l’économie, ils se sont accrus, au 
terme de l’année 2018, de 1.901,7 milliards de FCFA, pour s’établir à 22.063 milliards 
de FCFA à fin décembre 2018, après 20.161,2 milliards de FCFA à fin décembre 2017.

Source: https://www.financialafrik.com/2019/08/26/uemoa-hausse-de-2-5857-milliards-de-fcfa-des-creances-interieures-en-2018/

UEMOA : Hausse de 2.585,7 milliards de FCFA des créances intérieures en 2018

A u cours du mois de juillet 2019, les marchés financiers 
africains n’ont pas généré des rendements intéressants 
aux investisseurs de la région, malgré la vague de volatilité 

Les marchés financiers africains ont été à la 
peine pour générer des rendements positifs 
aux investisseurs boursiers de la région  
qui parcourt l'ensemble des places financières internationales. La meilleure 
performance de la période a été celle de Sustainable Alpha Fund, un fonds boursier 
géré par la firme mauricienne Sustainable Capital, qui est proche de l'assureur 
Sanlam.

Cette première place occulte le fait que les investisseurs de ce fonds qui compte 
234,4 millions $ d'actifs sous gestion, ont obtenu un rendement négatif de 0,2% sur 
la période. Il est suivi par Invesec Africa Fund, qui affiche un rendement négatif de 
1,12% sur la même période. Ces fonds sont investis principalement sur les actions 
des sociétés cotées dans différents marchés financiers en Afrique, avec un intérêt 
particulier pour les sociétés minières et financières. Or selon la firme d'analyse 
et de conseil RisCura, la valorisation de ces dernières a reculé sur la période, 
notamment -5,24% pour le secteur des ressources et jusqu'à moins 6% pour le 
secteur des sociétés financières. Dans le top 30 des capitalisations bancaires 
africaines, seulement 6 d'entre elles ont connu une valeur boursière en hausse depuis le début de l'année 2019.

Source:https://www.agenceecofin.com/actualites-finance/2608-68659-les-marches-financiers-africains-ont-ete-a-la-peine-pour-generer-des-rendements-

positifs-aux-investisseurs-boursiers-de-la-region

Les marchés financiers africains ont été à la peine pour générer 
des rendements positifs aux investisseurs boursiers de la région


